
LES ASSASSINS 
DU PERE MITTELETTE 
DEVANT LES ASSISES 

C'est contre ceux-ci que le minis tère 
public M dresse avec sévéri té e t il de
m a n d e aux jures d'être impitoyables . 

« C e s trois hommes , dit-il. sont de s 
m o n s t r e s qui o n t longuement préparé 
1< ur cr ime crapuleux, qui o n t tué lâche
m e n t un vieillard s a n s défense . » 

T o u s les trois ont la m ê m e responsa
bilité. Leur pa^ae tumul tueux ne peut 
inciter les juges populaires à faire preu
ve à leur égara d e la moindre sensibi
lité J e a n Dagoury di t * J e a n le Contre
bandier ». souteneur, voleur profession
nel, déserteur, est l 'organisateur de- la 
i r immel randonnée . C'est lui qui a re
crute les deux complices , bandits de sa 
trempe : Albert Chacun . « J o l a massue » 
pour les h o m m e s du t mil ieu ». cambrio
leur dangereux , s ix fois condamné , déser
teur, e t c . et Raymond Ouranton dit 
« Fred le Zigoto », insoumis , sept fois 
c o n d a m n e pour voû le plus roué de la 
bande, car devant les juges 11 s'efface 
c o m m e s'il voulait que l'on oublie l e rôle 
terrible qu'il a joue. 

« Pour ces trois monstres , 11 n'y a pas 
UMutre sanct ion possible que la peine ca
pitale. » 

Les plaidoiries 
Le réquisitoire mét icu leusement ordon-

e l le les c irconstances a t ténuantes , c'est 
c lus ions implacables e n ce qui concerne 
les trois principaux accuses, provoquent 
d a n s l'assista"" ce une certaine émot ion 
«iui s'accroît encore lorsque, r o m p a n t le 
Mlence pénible, éc latent les sanglots 
cl une f e m m e e n deuil qui. placée au pre
mier rang, s'écroule sur sa voisine, ter
rassée par la douleur. 

C'est la mère de Dagoury. Dagoury le 
f ik de famil le devoye dont le Ministère 
public v i e n t de demander la tête. 

Mais l 'audience se poursuit par les 
plaidoiries. 

M* T O R R Ê S . qui défend Tesslères. s'in
surge n o n point pour son cl ient mais 
pour les principaux accusés qui méri
t e n t u n c h â t i m e n t exemplaire, certes, 
mai s n o n pas cette odieuse peine de 
mort : « C e s o n t de s e n f a n t s qui por
tent la lourde hypothèque des généra
t ions de l a guerre e t qui o n t droit à une 
certa ine miséricorde Pour son client, 
qu . a une lourde hérédité , qui est at te int 
lie troubles psychiques et qui, en somme. 
n'a joue d a n s l'affaire qu'un rôle subal
terne. M« T o m s d e m a n d e les circonstan-
11 ! a t t é n u a n t e s 01 lui éviteront la rele-
gat ion . 

M« P E B R E L est bref, -sa tâche il est 
vrai e s t aisée puisque le Ministère pu
blic a a b a n d o n n e à la grâce du jury 
Thorez. son c l ient qui, e n fait, n'a com
mis a u c u n dél it . 

M« WEIL, pour Longuebray, ne dis
cute pas la prévention. S o n cl ient a re
c o n n u qu'il avait partic ipe a u x deux ten
ta t ives de cambriolage, mais il s'est re
tire d e la bande lorsqu'il a c o n n u les 
noirs desse ins de ses complices C'est un 
« m i n u s h a b e n s » qui mérit j , d i t l'avo
cat , m i e u x qu'une mesure de pitié : un 
acqui t tement . 

M* G E O R G I E S M1ERS. jeune avoca
te d e talent , a de s accent s pathét iques 
pour présenter la cause de Marie-Louise 
Magruer. une fille de 18 a n s qui vient , 
t n prison, d'avoir un bebe. d o n t la vie 
n'est qu'un long e t pénible drame de mi
sère e t qui a déjà durement expie sa 
faut par hui t mois de prison préventive. 

M« D E VESIMNE LARUE. a la tâche 
p lus pénible. Il défend C é s a n n e Patoux. 
qu'il présente c o m m e € une malheureuse 
comparse e t no*1 pas une f e m m e endur
er1 4 a n * le crime ». Il demande pour 
elle oes c irconstances a t ténuantes , c'est 
u-dire u n * .peint; d e prison ,avep,.Hirsi*,. 

M» Jean-Chares L E G R A N D défend Le-
messier « P'tit Louis Saucisson ». le ca
melot qui. s'il fut cambrioleur, ne vou
lu t pas être un assass in, e t s'employa 
m ê m e pour que le maléf ique trio de ses 
a m i s ne se l ivrât pas a u n attentat . 

M" J.-Ch. Legrand présente son client 
s o u s s o n aspect le plus favorable. — ou 
plutôt le m o i n s défavorable - e t il use 
de tout s o n ta l en t pour obtenir, e n sa 
laveur, un verdict de c lymence 

Trois causes difficiles 
Il reste, t and i s que l'apres-midi tire 

à sa fin. à entendre les défenseurs des 
trois pr inc ipaux acteurs du drame, trois 
causes dé l icates et pénibles. Pour les 
avocats M*« Thèvenot . T h a o n et Hubert, 
il s'agit de s-t .ver les têtes de leurs 
c l ients . 

Les trois avocats font surtout valoir 
le mystère qui subsis te autour de l'assas
s inat . Peut-on condamner ces trois jeu
n e s g e n s pour le geste homici le qu'un 
seul a accompli . C h a c u n de s défenseurs 
a des a r g u m e n t s a faire valoir pour im
planter d a n s l e s p r u de s jures l e doute 
qui sera favorable a son cl ient . Mais les 
lourds a n t é c é d e n t s de s trois j e u n e s 
\ o y o u s peuvent inf luencer les juges po
pulaires . Les avocats s e n rendent si 
bien compte que tous leurs ef forts s e 
portent seu lement à obtenir une sen
t e n c e qui ne soi t pas la plus terrible : la 
mort réclamée par le Ministère public. 

LE VERDICT 
A 18 heures , les plaidoiries terminées , 

le jury s e ret ire pour délibérer. Il rentre 
e n s é a n c e peu avant 20 heures. U n si
lence tragique s' instal le d a n s la sal le 
tand i s que le président du jury donne 
lecture d e s réponses aux 38 quest ions 
qui o n t été posées . Deux quest ions con
cernant E u g è n e Thorez. Les jurés pour 
celles-ci o n t repondu négat ivement . 

Eugène Thorez est donc acquitté. 
Aux 36 autres quest ions intéressant 

les 8 autres acci'Sfs. le Jury a l epondu 
af f i rmat ivement : toutefois il accorde à 
tous l es accuses le bénéfice des circons
t a n c e s a t t é n u a ites. Dagoury, C h a c u n et 
D u r e n t o n o n t ecr-appé a la guil lot ine 

U n e dernière " . . ervent ion du A:inis 
trere public suivie de nouveaux appels à 
la c l émence j a r lea avocats puis le Jury 
et la Cour se retirent pour délibérer sur 
l'application des p« mes . 

Les c o n d a m n a t i o n s su ivantes sont 
p r o n o n c é e s : 

Albert Longuebray et Magniez MarM-
Louise, 2 ans de prison avec sursis. 

Eugène Tessières et Césanne patoux, 
5 ans de prison chacun. 

Lemesiier Louis. 15 ans de réclusion et 
10 ans d'interdiction de séjour. 

Jean Dagoury, Albert Chacun et Ray
mond Ourenton sont condamnés aux tra
vaux forcés a perpétuité. 

En e n t e n d a n t le verdict J e a n Dagoury 
a un m o u v e m e n t de révolte, il se dresse, 
les traits durs , contractés , l es yeux ful
gurants : « C'est honteux , dit-il , d e don
ner des travaux forces pour avoir braqué 
un vieil h o m m e ». Les gendarmes , vive
m e n t , l ' emmènent avec les autres con
d a m n é s . 

UN NOTAIRE DE MOREUIL 

SUSPENDU POUR DEUX ANS 

POUR IRRÉGULARITÉS 
Le tribunal correctione de Montdl-

dier, s i égeant e n conseil de discipline, 
a s t a t u é hier m a t i n sur des irrégularités 
reprochées à M' Cartier, notaire à 
Moreuil. Celui-ci a tenté de s'excuser en 
at tr ibuant a la nég l igence les faits qui 
lui é ta i en t reprochés. 

Après réquisitoire de M. Peyre, procu
reur d e la République et plaidoirie de 
M ' Mont igny. député de la Sartne . le 
tr ibunal a prononcé contre M - Cartier 
u n e pe ine de deux a n s d e suspens ion, 
déc larant toutefois d a n s son jugement 
q u e ce t t e c o n d a m n a t i o n n 'entachai t pas 
l 'honneur ni la probité de M ' Cartier. 

LES POLICIERS DE LA B. M. DE LILLE 
ONT OPERE A CAMBRAI 

AU COURS DE LEUR TRAVAIL DÉPURATION 
ILS ONT PROCÉDÉ A L'ARRESTATION D'UNE FEMME 

ORIGINAIRE DE FOURNES - EN - WEPPES 
ET A CELLE D'UN JEUNE ULLOIS 

. La cite de Martin-Martine, dont on 
v a n t e d a n s le Nord l'aspect, la recons
truction suivant les d o n n é e s les plus 
modernes , la issait pourtant apparaître 
un « point noir » dont o n se rendait 
compte inévi tablement dès le premier 
contact . 

A l'instar de certains quartiers pari
s iens bien c o n n u s par la présence de 
certa ines femmes . Cambrai abritait 
ma lheureusement tout un m o n d e t irant 
ses ressources d'une.- ga lanter ie orga
nisée. 

déclarée éta i t cel le de « placeur d'appa
reils automat iques ». il faut bien d ire 
qu'il t irait le plus clair de ses revenus 
d'un odieux trafic. O n ne peut évidem
m e n t p a s aff irmer qu'il é ta i t < s a n s pro
fession ». m a i s bien sûr. celle-là, à son 
sens, ne paraissait pas avouable, surtout 
a des Interlocuteurs dont il connaissa i t 
la qualité. 

Il s'agit de Baul t Maurice, né le 3 jan
vier 1906 à Lille, h a b i t a n t a u Café d e s 
Arcades, place d u Bois . S a compagne , 
de laquelle i l t irait le p lus clair d e s e s 

UN TERRIBLE ACCIDENT 
A LILLE 

Une automobile- accrochée 
par un autocar est projetée 

sur un trottoir 

LE ( BAR LILLOIS » RUE DES ROTISSEURS 

Lès é tabl i ssements c fermés » qui abri
taient ces louches manoeuvres, béné
ficiaient jusqu alors d'une certa ine tran
quillité. N o n pas par la faute des auto
rites cambrés iennes . mai s bien à cause 
d e leur impuissance. 

Il fallait une intervent ion extérieure, 
e t c'est d a n s ce t t e seu le so lut ion que 
résidait le remède à ce « mal » bien 
particulier. 

Déjà , lors du crime d u « Pet i t Coin », 
rue des Kécollets , l'on avai t touché du 
doigt '•elte plaie... e t à ce t te époque, i l 
fallait, de l'avis général , crever cet abcès 
qui empoisonnai t la quiétude d e l a ville. 

Une mise en route 
L'on s» souvient d'une récente affal."« 

qui fit asse.6 de bruit à Cambrai , e t dont 
.e îeros, f i ls d'une fami l le honorable -le 
U cité, fut inculpé d e v io lences envers 
la servante d'un débit mai famé de la 
rue des Rôtisseurs. Il n'est po int besoin 
de revenir sur cet exploit regrettable 
dont son auteur devra supporter le poids. 

Si celui qui s'était rendu coupable de 
ces ag i s sements pour le moins spéc iaux 
n'est guère un personnage intéressant , 
i'. faut convenir que le mil ieu d a n s lequel 
il avait opéré n'était pas non plus bien 
intéressant . Et c'est cet épisode de la vie 
de c e mil ieu cambrés ien qui mot iva la 
descente de la deuxième brigade mobi le 
de \ i l i e , e n vue de l 'épuration d e C a m 
brai. 

Deux arrestations 
Or, voici trois ou quatre jours, sur 

réquisit ion du Procureur de la Répu
blique, arrivaient a Cambrai l es inspec
teurs B lemant , Lafin. Plé et Layet. d e la 
deuxième brigade mobile . Aidés d u ser
vice de la Sûreté cambrés ienne . l es 
enquêteurs c o m m e n c è r e n t leur enquête 
et.r bien entendu , leurs premiers p a s de
vaient les diriger au « Café Lillois », rue 
des Rôtisseurs, origine d e s mésaventures 
du jeune h o m m e e n quest ion. 

Bientôt , les inspecteurs qui déployaient 
une remarquable act ivité deva ient pren
dre e n f lagrant délit la tenancière d u 
Café Lillois, la f e m m e Lest ienne Marie-
Julie. 35 ans , née à Fourne»-en-Weppe», 
près de Lille. Cette f emme, qui se l ivrait 
à un trafic rémunérateur, s inon très 
reluisant, fut convaincue d'exc i tat ion d e 
mineure à la débauche e t d'excitat ion 
habituel le à la débauche. 

Présentée devant le Procureur de la 
République, elle fut écrouée à la m a i s o n 
d'arrêt de Cambrai , vendredi à 12 h. 45. 
S o n é tabl i s sement « hospital ier », qui 
avait c é j à fait bien des vict imes, privé 
de son « â m e » , montre m a i n t e n a n t une 
façade morne , bien m o i n s accuei l lante 
que ces derniers temps . 

Par ail leurs, un jeune h o m m e bien 
connu des Cambrés iens . dont o n ne 
savait au juste quel le pouvai t ê tre la 
profession, fut éga l ement v ict ime de 

revenus, es t u n e n o m m é e J e a n n e G u é a n t 
âgée de 33 ans. 

Bault , convaincu de vagabondage 
spécial, prenait b ientôt le c h e m i n de 
la prison cambrés ienne , o ù U aura le 
t e m p s d e réf léchir sur l e s inconvén ien t s 
quelquefois douloureux de sa profession 
particulière. 

Deux autres inculpations 
C'était déjà u n c o m m e n c e m e n t , m a i s 

l 'activité de s policiers n e deva i t pas 
s'arrêter là. I l y avai t é v i d e m m e n t 
d'autres é tab l i s sements notoires à visi
ter. Depuis peu, rue des Rôtisseurs , a u 
n» 47, u n bar étai t instal lé . A l 'enseigne 
« Le Normandy », de par s o n aspect et 
la réputat ion qui sembla i t s'y être a t ta
chée, dè s l'ouverture, le débi t at t ira 
l 'at tent ion des enquêteurs . La patronne, 
la f e m m e Boulanger Ju l i enne , 40 ans . 
f e m m e Trannoy , fut prise e n flagrant 
dél i t d' infract ion à la loi d u 9 novembre 
1915. pour vente de boissons alcool isées 
s o n mari , T r a n n o y Jules , é ta i t lu i -même 
lié d a n s la m ê m e inculpat ion. Toutefois , 
jugeant s a n s doute sa s i tuat ion trop 
privilégiée, Ju les Trannoy se permit 
d'aller insulter, pour ains i dire à domi
cile, au poste de police, les enquêteurs 
de la brigade mobile . 

B i e n en tendu , les résul tats n e se firent 
p a s at tendre , e t notre h o m m e se vit 
l 'objet d 'un procès-verbal pour outrages . 

Un poebard mal inspiré 
U n épisode inat tendu après ces q u e l 

q u e s jours d e labeur. Les inspecteurs 
terminaient leur repas d a n s u n restau
rant de l a ville a v a n t de regagner Lille, 
Eurent-i ls le don d'attirer l 'attention 
d'un consommateur e n mal d'éloquence? 
Toujours est-il que l' individu vint 
à plusieurs réprises tenir des propos net
t e m e n t désobl igeants à leur égard. 

B i e n que revenu de la qual i té de ceux 
à qui il e n voulait , »e pochard eu t le 
tort d'insister, e t m ê m e de les provoquer. 
La boisson, hé las ! é ta i t mauva i se excuse 
et notre h o m m e se vit en fin de compte 
transféré a u poste d e police par trois 
inspecteurs de la brigade mobile . Il fut 
bien e n t e n d u l'objet d'un procès-verbal 
pour ivresse, coups, outrages et rébel
l ion. Transféré a u Parquet , i l devait ê tre 
écroué vers 16 h. 15. 

I l s'agit d'un n o m m é Guidez R e n é . 24 
ans , journal ier à la sucrerie centrale 
d'Escaudceuvrea demeurant rue d'En-
Bas . à Escaudceuvres. A noter que le po
chard m a l inspiré devait se rendre lun
di 2 mars à Metz pour y accomplir une 
pe.-iode d instruct ion militaire. 

Après ce t épisode quelque peu particu
lier de l'activité des po l ic ie i . de la Bri
gade mobile, ceux-ci sont repartis vers 
Lille, leur miss ion terminée . Ajoutons 
que la s i tuat ion d e s indiv idus suspects 
de Cambrai et des environs a été exami-

LA FEMME QUI ACCOMPAGNAIT 
LE CHAUFFEUR DE LA VOITURE 

A ÉTF TUÉE SUR LE COUP 
Samedi , vers 20 h. 30. un terrible ac

cident d e la circulat ion s'est produit à 
Lgle , rue Saint -Sauveur . Voici les fa i ts : 
U n e voiture Immatriculée 282-M.B 6. ve
n a n t de Plves e t se dir igeant vers la 
Porte de Paris , a été accrochée, rue St -
Sauveur par l 'autocar « Citroën » (9.327-
K.U.2) . Le conducteur de la voiture a 
é t é blessé m a i s la f e m m e — u n e f e m m e 
d o n t i l prétend n e pas connaî tre le 
n o m — qui s e trouvai t à s e s côtés , (u t 
tuée net . 

L a voiture é ta i t condui te par M. Ro
ger Vandenbos , â g é de 39 ans . débi tant 
d e boissons. 203. rue de Paris à Lille. 

C o m m e nous l'avons dit . v e n a n t de la 
direct ion de Fives , il suivait la rue 
Boil ly vers la rue de Paris. L'autocar, 
lui, é ta i t piloté par le chauffeur Gas ton 
R e m , âgé de 30 ans . demeurant à Fou-
quières-les-Lens. Le puissant eng in sui
v a i t la rue Saint -Sauveur vers le Bou
levard Louis-XIV. C'est presque face à 
l a Mairie, que la terrible coll is ion se 
produisit pour des raisons que l'enquête 
d e M. Cognet . commissa ire de perma
nence , n'a pu encore établir. 

L a voiture l u t l i t téra lement émiettée . 

24 POMPIERS DE DUNKERQUE 
ET L'ADJOINT-DÉLÉGUÉ 

SONT MENACÉS DE SAISIE 

Ayant perdu un procès intenté 
à U commune des Moëres 
un commandement par voie 
d'huissier leur a été signifié 

Vingt-quatre pompiers de Dunkerque. 
et l 'adjoint-délégué. M. Dorp, v iennent 
as recevoir u n c o m m a n d e m e n t par voie 
d'huissier, leur annonçant qu'ils seront 
saisis s'ils ne règ lent pas les frais d u n 
procès-verbal intenté , 11 y a quatre ans . 

A l'époque, e t aux Moëres, un incendie 
éc latai t e t m e t t a i t e n cendres une partie 
de s dépendances d e l a ferme Vande-
woorde Le maire réquisionna e n bonne 
e t due forme les pompiers d e Dunkerque. 
qui accoururent e t , durant 52 heures, 
noyèrent les décombres. 

Quand la note arriva à la c o m m u n e 
des Moëres. le maire e t le s inistré refu
sèrent de la payer. 

Le batai l lon d e Dunkerque a t taqua 
les défa i l lants e n Just ice , m a i s les pom
piers perdirent leur procès, tant a D u n 
kerque qu'à Douai . 

Les sui tes , o n l e dev ine ! l es frais 
engagés , soi t 7.287 fr.. furent ex igés aux 
sapeurs, qui o n t décidé d e se laisser 
saisir. 

O n se d e m a n d e c e qu'il arrivera d è s 
lors, si, à ce moment , u n incendie éc late 
à Dunkerque. 

Faudra-t-i l , e n retour, réquisit ionner 
les pompiers d e s Moëres ? 

R0UBAIX 
— a — ; «a, ru» o* » uar* n a i . M t - i l i — Depot de v e n u : s*, ru* au Colle** 

l 'attention des policiers. S i s a profession | n é e minut i eusement . 

UN ENCAISSEUR ROUBAISIEN 
MANIFESTA DES INTENTIONS 

DE SUICIDE ET DISPARUT 

Mais 25.000 francs manquent 
dans sa caisse 

U n encaisseur de la Grande Brasserie 
Moderne de Roubaix, J e a n F i tamant . 
demeurant 37, rue d u Pet i t Tournai , a 
Wattrelos , a disparu d e s o n domici le et 
n'a pas donné s igne de vie à la Bras
serie. 

Il avait laissé à sa f e m m e une lettre 
d a n s laquelle il disai t vouloir se suicider 

demeurant 43, rue d u Docteur-Legay, à 
La Madeleine-lex-LUle. 

M. M a n s u y prenai t régul ièrement le 
mat in , le tra in e n direct ion de Saint -
Omer, pour y faire son cours quotidien. 

Le décès e s t d û à une embolie. 

Ajoutons que l 'émotion fut assez vive, 
parmi les nombreux voyageurs qui se 
trouvaient à ce t te heure e n gare d'Haze-
brouck. 

Le dimanche Roubaisien 
Musées W M T U *t des Beaux-Arts i 

Ouverts de 10 à 13 h. 
E t a b l i s s e m e n t de bains i Ouvert de 8 

à 11 h. 
Caisse d'Epargne : Ouverte d e 9 à 

10 h. 30. 
Concert de caril lon i Audit ion de 

11 h. 30 à midi . 
Union de* Société» d* Secours Mutuel* 

de Roubaix et env irons : Assemblée gé
néra le d e la Caisse Mutuel le Chirurgi
cale, à 10 h. 30, a u Foyer du Muti lé , 3, 
rue de l'Espérance. 

SERVICE DE SANTÉ 
Pharmac iens de garde : MM. V a n 

Bockstaele . 53. rue du Collège ; Dezo-
teux. 42, rue du Fresnoy. 

Médecins de servie* i MM. Radu. 143, 
rue d u Coq Français . Tél. 334 87 : Dele-
lis, 101, rue D a u b e n t o n . Tél . 357.40. 

LES SPORTS 
Natat ion i A 15 h. 30, a u bains muni 

cipaux, rue des C h a m p s , sé lect ion de la 
province d'Anvers contre sé lect ion d u 
Nord. 

LES SPECTACLES 
Colisée i Veille d'Armes. 
Fresnoy : Stradivarius. 
Ciné Etoile d'Or : Maternité . 
Maison des Tramways i Maurin de s 

Maures 
Cinéma Rax i J 'aime toutes les femmes . 
Cinéma Noél : Veil le d'Armes. 
Sali* Sainta-Céci la: Souvent f e m m e varie. 
Royal L*l*u : Materni té . 
Cinéma d u Tilleul i J e te conf ie m a 

f e m m e . 

tées , fera, le 19 mars , une seconde dis
tribution de places restées libres. La 
location sera ouverte dès mardi 3 mars , 
à 8 heures . 

APPEL AUX FEMMES 
Les nouveautés 1936 e n Papiers Peints . 

Linos. B a l a t u m à 7.50 le m2, l ivraison 
c. pose partout. Toi les cirées, sont aux 
Vitrines D E M A Y . 78 rue d e l a Vigne. 
Tél. 369-81. 

Couleurs, Vitreries, Dev i s gratuits . 
4217 

Complet?? Complet?? 

Quoi, COMPLET? 
UN GARNI V I S I T É 

E n r e g a g n a n t le l o g e m e n t qu'el le oc
cupe, 64. rue Henri-Carrette . M m e Bia-
gne , née Madele ine Cornil le . 50 ans , 
exerçant la profession de doubleuse , 
cons ta ta que, durant son absence, un 
aigrefin s'était introduit d a n s sa c h a m 
bre et s é ta i t emparé d'un porte-monnaie 
c o n t e n a n t une s o m m e de 50 francs. 
C o m m e elle ne sait sur qui porter ses 
soupçons, el le déposa une p la inte e t l e 
service de la sûreté a été chargé d'effec
tuer des recherches pour, identif ier l'au
teur de c e vol. 

LES DÉBUTS DU 
FAMEUX CIRQUE AMAR 

Nice, le 29 Février. — La fameux Cir
que Amar de retour d'une tr iomphale 

LE FER A REPASSER I N C E N D I A I R E 
U n c o m m e n c e m e n t d' incendie s'est dé

claré, hier, vers 13 h., d a n s 1 atel ier de 
M. Loyer, confect ionneur , 44, rue du 
Chemin-de-Fer U n fer à repasser élec
trique, qui é ta i t demeuré branché, fut 
déposé, par megarde , sur une table. \a 
chaleur se propagea et , bientôt , le feu 
se communiqua au dessus de la table. 
Tandi s qu'un appel é ta i t fait aux p o m 
piers, l es g e n s de la maison , à l'aide de 
seaux d'eau, parvinrent assez rapide
m e n t à écarter tout d a n g e r d'extension. 

Lors de leur arrivée sur les l ieux de 
c e c o m m e n c e m e n t de sinistre, l es so ldats 
du feu n'eurent pas à intervenir. Les 
dégât s s o n t ins ign i f iants . 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DU CERCLE 
P O L Y G L O T T E 

Vendredi soir, au Cercle de l'Industrie, 
le Cercle Po lyg lot te a t e n u s o n a s s e m 
blée générale annue l l e sous la prés idence 
de M. Scherpereel . vice-président, e n 
l'absence de s o n président . M. Schwartz , 
re tenu par sa convalescence loin d e Rou
baix. 

En ouvrant la séance , M. Scherpereel 
t ient à t émoigner d e s s e n t i m e n t s que 
porte le groupement à son dévoué prési
dent , pu i s i l fait u n éloquent appel e n 
faveur d e la propagande, car la crise a 
u n e fâcheuse répercuss ion sur la vie d u 
Cercle qui, de 200 membres act i f s es t des
cendu à moins de 100. 

M. Couvreur, secrétaire, d o n n e ensui te 
lecture d u rapport moral où il soul igne 
lui auss i l'effort de propagande à faire 
pour une œ u v r e vra iment d igne d'encou
ragement e t qu'aucun de n o s conc i toyens 
n e devrait ignorer. 

U rend h o m m a g e a u x c h e f s d e s sec
t ions angla ise , espagnol-- e t a l l emande e t 
a un n u t dél icat à l'endroit du recrute
m e n t féminin qui, lui, par contre s'ac
centue . 

Après ce rapport, on procède au renou
ve l lement partiel du Comité où cont inue
ront à s iéger MM. Scherpereel , Ducat-
teau, Commère . Dervil le . De lommey, Le-
c o m t e e t o ù s i è g e n t MM. Vanhove e t 
Taff in . 

DES NOMINATIONS 
DANS LA POUCE 

Depuis l a mise à la retraite de quel
ques anc iens gradés, les cadres de la 
police locale n'étaient pas complets et 
c'est a ins i qu'hier mat in , l'admUiistra-
tion munic ipale procéda à la nomina
tion de quelques nouveaux gradés. 

Nous apprenons que la double baguette 
de brigadier v ient d'échoir a u sous-bri
gadier Jul ien Devooght , qui, depuis quel
ques années , rempli t les dé l icates fonc
t ions de secrétaire a t taché au ministère 
public près d u tribunal de s imple po
lice. Cette nominat ion sera un encoura
gement pour le nouveau brigadier qui 
en toutes c irconstances , sut donner en
tière sat is fact ion à ses chef*. M. De
vooght prit d u service d a n s le personne! 
de la police roubaisienne. le 1" juillet 
1923. e t s a n s tarder, 11 sut met tre ses 
haute s qual i tés en valeur. S o n esprit 
corporatif fut couronné, le 1 " juil let 
1934. par le ga lon de sous-brigadier. 

D'autre part e n remplacement de c e 
dernier gradé, l 'agent Henri S torme a 
été é levé au grade de sous-brigadier. 
Celui-ci entra d a n s la police le 1er juin 
1920. Toujours , il fit va i l l amment s o n 
service, e t s o n bel esprit d'abnégat ion 
fut récompensé par la médai l le d'hon
neur de l a police, e n 1935. 

o 

Complet?? Complet?? 

Quoi, COMPLET? 
LÉ BAL DES AMICALES 

MARLOT-L INNÉ 

Ce soir d imanche , à 19 h. 30, sa l le de s 
fêtes , rue Ingres , bal avec un orchestre 
Jazz réputé. 

Le Comité invite les amicahstes . père 
ou mère de famil le , à se présenter 
lundi 2 mars, sal le des fêtes , de 18 à 
19 h., dernier délai , m u n i s de leur livret 
de famille , af in que leurs e n f a n t s puis
sent participer à la distribution de vête
m e n t s qui sera fa i te ince s samment . 

É T A T - C I V I L 

l'.-ir • Publication». — Edouard Wollens. domesti
que à Leers et Oeorgine Depraeter. con
cierge, 61. rue de la Gare. 

Oaeé». — Caroline Rousseau, veuve Ver-
becq, i i ans. rue ïurgot. 70. impasse Turgot, 
— Florentine Gans. veuve Glroieux. A ans, 
rue de Bfaiirheinaille, 37. 

M. O. D E R O U B A I X Agent de la 
S A. Eugène, est heureux d'inviter U t 
les Coiffeurs et leur personnel à la pré
sentat ion de l'ondulation permanente 
« M é t h o d e E U G E N E » racine et boucle, 
qui sera effectuée chez l u t 4 rue d e s 
Manneliers à LILLE, le Lundi 2 Mars, à 
14 h. 30. avec le concours de « Mis» 
Eugène 1936 » e t dé M. O. DEBLED, 
chef démonstrateur de la 8 . A. Eugène, 
qui exécutera des coiffures * Mode 1936 » 

LE GALA DU CLUB «LES V I » 

C e t après-midi, à 16 h., e n l a sa l le 
du Foyer d'éducation populaire, rue 
Jules-Guesde, à Roubaix, l e Club * L e s 
V I » interprétera la populaire comédie 
e n trois actes de P. e t J. Ernest : « Villa 
Tranquil l i té ». 

Cette séance sera donnée avec le con
cours de M m e s Labonnell ie . Holvoet . Pi
quet, Duriez. Hespel e t de Messrs . R. 
D e h a e n e . F. Bauduin . Marc Moray, Hol
voet. Hespe l et toute la troupe. 

Prix de s p laces : 2, 3, 4 e t 5 francs. 
o 

UN SPÉCIALISTE 
n'est p a s u n c o m m e r ç a n t ordinaire, 
c'est pour cela que vous" trouverez des 
prix très bas , d* la qual i té e t u n choix 
incomparable d'Epongé* et de Peaux de 
chamois aux 106-108 Ru* du Collège. 
Roubaix. — TéL : 330.00. 4560 

LA PROCHAINE SÉANCE 
DE LA SOCIÉTÉ DE GÉOGRAPHIE 

La prochaine s éance aura lieu lundi 
2 mars, d a n s le grand amphi théâ tre de 
l'Ecole nat iona le supérieure des Arts et 
Industr ies text i les , place Chevreul. à 
20 h. 30. Elle sera consacrée à la projec
t ion d'un f i lm géographique sonore : 
« Voyage autour du m o n d e ». 

Les é tapes principales de c e voyage 
seront Ceylan. l'Inde. l 'Indochine, Tahit i , 
les Ant i l l es e t le Maroc. 

MALADIES SECRÈTES 
Guérlson oar malade c n * i lui 
v*rh**gh*. Pbarm du T r i c h o n R* 

CONSOMMATEURS DE BIE 
RES non encore actionnaires de la 
BRASSERIE COOPÉRATIVE DE 

tournée e n Afrique d u Nord,"a débuté i M O N S - E N - B A R Œ U L . n e s o y e z 
Mais, à la Grande Brasserie Moderne hier soir à Nice, où il donnera toute I P a s p l u s l o n g t e m p s e n n e m i s d e 

o n a constaté qu'il manquai t une s o m m e une série d e représentations. De là. i l 
de 25.000 francs d a n s la caisse que te- | partira pour entreprendre nne grande 
nai t F i tamant . L'administrateur. M. Le 
chien, a porté p la inte hier entre les 
m a i n s de M. Perret, Juge d'instruction a 
Lille. 

Le magis trat a lancé immédia tement 
un m a n d a t d'arrêt contre F i t a m a n t 

O n comprend m a i n t e n a n t que le dis 
paru devait puiser depuis un certain 
temps d a n s la ca isse de la Brasserie. S e 
sentant près d u m o m e n t o ù il al la i t être 
découvert , J e a n F i t a m a n t a fui, avec, 
peut-être, l ' intention de se supprimer. 

Mi Lechien croit d'ailleurs fort admis
sible l 'hypothèse se lon laquelle l'encais
seur a dérobé plus de 25.000 francs. 

Il faudra, pour connaî tre le m o n t a n t 
exact du total des vols, un e x a m e n mi
nut ieux de l ivres qui n'ont p a s é té m i s à 
jour depuis longtemps . 

tournée à travers la France. 

MORT SUBITE 
D'UN PROFESSEUR 

DANS UN TRAIN EN GARE 
D'HAZEBROUCK 

S a m e d i mat in , descendai t sur les quais 
de la gare r"Hazebronck, a 7 h. 54, un 
voyageur qui prenait piace quelques ins
t a n t s plus tard d a n s un compart iment 
du tra in partant e n direction de Salnt-
Omer, à 8 h. 05. 

A peine arrivé d a n s la voiture, i l s'af
faissa soudain et tomba sur le plancher, 
au grand effroi d'une voyageuse qui 
donna l'alarme. 

M. Bloeme. chef de gare, fit auss i tôt 
transporter le corps du malheureux a 
l'infirmerie de la gare, mai s déjà là mort 
avai t fa i t s o n œuvre . 

Les papiers trouvés sur le cadavre per
mirent de connaî tre rap idement s o n 
identité II s'agissait de M. Absl Mansuy, 
55 ans . Docteur es-lettres, professeur 
d'histoire au Lycée Ribot, à Saint -Omer, 

ECHOS 
et CARNET 

vos intérêts, buvez les Bières de 
cette Société modèle qui vous 
offre un produit parfait à son prix 
de revient, puisque tous les béné
fices sont partagés. 

CALENDRIER _ Dimanch. 1er mari tu*. 
~ fSS • , ' " " " " * ; "^her 17 b. s£ 
~A . e ': l e v e r 1 0 °- *'• coucher ï b 33. 

Aujourd'hui : saint Aubin. - .demain 
saint Jacob. ° ' 

MtTIOROLOOia. - Slanon a» LUI» -
Observations laites le œ lévrier a 18 h • 

Uaromètrt 739 mm 4 ; baisse Uepuis la 
1™ 1 V "•, : ' """' - ii'ermoiiiôlre 
IrouUe *> : mlnima —if ; mauma nj, 

Etat hygrométrique : 90. — Hauteur d eau 
tombée depuis la veille a 18 h. néant — 
Direction du vent : nord-ouest. force faible 
— uirectiiii: des nuages : ouest. — Etat du 
ciel : peu nuageux, brume. 

Temps probable pour aujourd'hui : tempé
rature sans changement ; brumeui, pluie MI 
neige. v " 

DISTINCTION. — .N, • us apprenons que M. 
l-\t)KNT, chef du \-
bureau de la I " Di
vision à la Préfecture 
du Nord, vient .1 être 
nommé Officier d'A
cadémie. 

M. Ladent. qui est 
enl*é à la Préfecture 
du Nord en 190». s'est 
particulièrement Inté
ressé a u x œuvres 
pnstscolaires et aux 
Pupilles de la Na
tion. Cest A ce litre 
•1 u U reçoit une dis
tinction méritée. M 
Ladent était déjà titu
laire de la Médaille 
d'argent de la Mutua
lité depuis 1934. 

Ses nombreux amis 
-e réjouiront de la 
nouvelle distinction 
qui lu) échoit 

Le Cercle Militaire va fêter 
son 60° aruweruàxe 

Fondé le 1" mars 1876 par M. le lieu
tenant-co lone l Despatures , le Cercle mi
litaire de Roubaix aura, d i m a n c h e pro
chain , s o i x a n t e a n s d'existence. C'est 
un des vé térans parmi les Cercles mili
taires de France . Cet anniversaire sera 
fêté le samedi 7 mars , a u cours de l'as
semblée généra le statutaire , qui aura 
lieu d a n s un des sa lons d u Cercle de 
1 Industr ie e t sera présidée par le géné
ral de divis ion D o u m e n c . 

L'assemblée sera suivie d'un banquet 
auquel de nombreux off iciers généraux 
et supérieurs de l 'armée act ive o n t pro
m i s d'assister et o ù s o n t é g a l e m e n t in 
vités tous les adhérents du Cercle, an
c iens e t Jeunes. 

D e plus, une fê te sera donnée , à l'hip
podrome roubaisien, le lundi 23 mars , 
avec le concours de M m e Madele ine 
R e n a u d et de M. Pierre Berti i i , socié
taires de la Comédie-Française , qui vien
dront, avec une pléiade d'artistes des 
T h é â t r e s Français , de l 'Odéon e t d u 
Vaudevil le, Jouer * L'Amour ve i l l e» , la 
magni f ique pièce de Robert de Fiers et 
de A. de Cail lavet . 

L'Harmonie mutue l l e de s a n c i e n s sol
da t s mus ic i ens français et all iés, dir igée 
par M. Ferd inand Capel le , sera de la 
fête. 

Les cartes personnel les sont adressées 
dès aujourd'hui à tous l es m e m b r e s du 
Cercle ; ces cartes devront obligatoire
m e n t ê tre numérotée s c h e z M m e Jubé, 
le . rue de la Gare, avant le 18 mars , car 
la C o m m i s s i o n d e s fêtes , dés ireuses de 
ne pas laisser de p laces n o n numéro-

L'ASSEMBLËE GÉNÉRALE DE LA 
M U T U E L L E DU PERSONNEL DE LA 

POLICE 
Ce groupement , dont l ' a c t i v é e t l'é

volut ion vont toujours e n s ' a B e n t u a n t , 
a t enu s o n assemblée généra le s tatuta i 
re, en son s iège . Café de la Cloche . «, 
rue d u Maréchal Foch . Cette réunion 
étai t présidée par M. Pierre Smet , prési
dent , entouré d e MM. Louis Smet , vice-
prés ident ; François Honoré, trésorier ; 
Orner Claisse, secrétaire, a ins i que d e s 
m e m b r e s de la commiss ion . 

Après avoir souhai té la b ienvenu aux 
membres présents , M. Pierre S m e t passa 
la parole a u secrétaire pour la lecture 
du procès-verbal de la dernière réunion. 

Le compte rendu f inancier fut exposé 
par M. Honoré e t , après avoir approuvé 
cet exposé, la c o m m i s s i o n de contrôle , 
représentée par MM. Albert Doutre l igne . 
André Boul inguiez e t Robert Mahien , 
mi t a u x voix l'ordre d u jour s u i v a n t : 

« Le vendredi 21 février, la commis 
s ion de contrôle s'est rendue a u poste 
de la Sûreté , e n vue d'exercer s o n m a n 
dat de vérif icat ion de s c o m p t e s de la 
Caisse Mutue l le d e Police de Roubaix 
pour l 'année 1935. 

» Y ass i s ta ient éga lement , s a n spren-
dre part aux opérat ions . MM. Smet , 
prés ident e t Honoré, trésorier. 

» Les commissa ires présents o n t é té 
u n a n i m e s à reconnaître la bonne t e n u e 
des l ivres présentés et l 'excellente ges
tion f inancière de la société. 

» I l s t i ennent , e n ce t te occas ion, à 
adresser leurs v ives fé l ic i tat ions à la 
c o m m i s s i o n et, e n particulier, à leur dé
voué trésorier, M. Franço i s Honoré. » 

A c e jour, l 'encaisse s e m o n t e à 
7.808 fr. 54. 

M. Pierre S m e t d o n n a ensu i te lecture 
de quelques modif icat ions aux s t a t u t s 
n o t a m m e n t aux articles 1 et 3 d u rè
glement , e t a y a n t trai t à u n e nouvel le 
rég lementa t ion de l 'administrat ion, de s 
n o u v e a u x services, aux a v a n t a g e s accor
dés par les Assurances Socia les au suje t 
d e s pr imes d e naissances , d e décès e t 
au remboursement de s frais pharmaceu
t iques, so ins spéc iaux e t chirurgicaux. 

U n e longue discussio. i s 'engagea sur 
ces divers po in t s de vu", entre l es m e m 
bres et la commiss ion et , f ina lement , 
après vote secret, la majori té o p t a pour 
la nouvel le rég lementat ion . 

Poursuivant l'ordre d u Jour, M. le 
Prés ident a m e n a l a d i scuss ion sur l a 
quest ion des exc lus d e la loi sur les 
Assurances Sociales . Après é c h a n g e d e 
vues , c e chapi tre fut é g a l e m e n t adopté 
presque à l 'unanimité . 

O n procéda à l 'admission de 31 nou
veaux adhérents su ivant les nouveaux 
s t a t u t s applicables dè s le 1er avril. U n e 
période transitoire e s t accordée jusqu'au 
1er jui l le t et, jusqu'à c e t t e date , l e s 
nouvel les inscr ipt ions peuvent être 
acceptées. 

Pu i s , o n passa au renouve l lement par
t ie l d e la commiss ion . S o n t m a i n t e n u s 
d a n s leurs fonct o n s : MM. Pierre Smet , 
François Honoré, Albert Doutrel igne, 
Robert Mahieu , And. é Boulinguiez. Mau
rice Desoort , J e a n Danvers , Arthur 
Foumier , Léandre Henry e t Louis Van-
derstraeten. 

Après e x a m e n d e diverses ques t ions de 
détai l , M. le Prés ident Pierre S m e t rap
pe la la réunion de s soc ié tés d e Secours 
Mutuels qui s e t iendra aujourd'hui, a 
10 h., a u Foyer d u Mutilé, , rue de l'Es
pérance, et il Invita les membres à ass is 
ter, le p ins nombreux possible, à c e t t e 
assemblée a u cours d e laquelle s eront 
d i scutées d e s ques t ions de la première 
importance concernant la nouvel le ré
g l ementa t ion des société* d e 8 . M. 

Tou» les a m a t e u r * voudront admirer 
la g a m m e un ique de BICYCLETTES 
e x p o s é e s c h e z 

LETURGIE tt' B d tkmES 
Spéc ia l i t é s pour cyclotouris te* . Pr ix 

très in téressants . A g e n c e des Cycle* 
Hurtu. 

T. S. F. : UNIO • RADIO 

TJN« CONCERT A L'HOSPICE 
BLANCHEMAILLE 

Voici l e programme d u concert qui 
sera exécuté à l 'Hospice Blanchemai l le . 
aujourd'hui, de 10 h. 30 à 11 h. 30, par 
la S y m p h o n i e Marlot : « Les refrains e n 
vogue » (Bosc) ; « Ba l l e t I ta l ien » : la 
valse, u n e soirée à Venise, e t divertisse
m e n t (H. D e Bozi) ; « Coons Patrol » 
(Lotter) : « Fanta i s i e sur la Mascotte » 
(Audran-Corbain) ; « Gavot te des vers 
lu i s sants » tLinck) ; « Excels ior », ga lop 
tFrancis P o p y ) . 

WATTRELOS 
Cacilia du Crstinur. — Aujourd'hui di

manche. R.-v. pour tous les sociétaire» au 
siège, café Deroo. rue d u Srètinler, 1. à 
13 h., pour sortie en ville. Insigne <u 
rigueur. 

Combattant* Républicain*. — C* di
manche de 10 à 12 h., permanence a u 
siège. La perception pour la Mutuelle-
Retraite par le président, est reportée au 
dimanche 8 mars. Cotisation* 1936. 

Groupement Belges. — Aujourd'hui di
manche, service de secrétariat d* 8 a 
11 h. Lies membre* sont invité* à retirer 
des carnets pour le concert d u 16 mars. 
Les places à 6 fr. peuvent être numéro
tées au siège des groupements, 22, Grand 
Place, chaque jour de la semaine. Le* 
carnets vendus doivent être rendu* au 
local pour le dimanche 16 mars à 12 h. 

Baskat-ball. — Amicale d u Centre Wat
trelos. — Dimanche, repos pour toutes 
les équipes. Vendredi prochain, assemblé* 
générale de la section. 

Sparting-Club Wattrtlositn. — Equipe 
première contre JJS. Ronchin. à 16 h., « u 
Terrain Municipal, au vestiaire d u Carin, 
rue de Leers. à 14 b . 30. 

Football. — Aujourd'hui à 14 b., sur le 
terrain de la rue St-V.-de-Paul, match de 
championnat entre l'équipe première d u 
S.O.W. contre l'équipe similaire d u B.O. 
Roncquola. 

CROIX 

LE CONCERT ANNUEL 
DE L'AMICALE VOLTAIRE 

Le concert annuel de l'Amicale Vol
taire aura l ieu aujourd'hui à 16 h., à la 
Salle dea Fêtes de la ville, avec 1* con
cours d'élèves de l'école, de jeune» arnica-
listes, de la section féminine de gymnas
tique, de la F A 1 . C . et de la section théâ
trale qui interprétera une comédie e n 
4 actes c Le gendre de M. Poirier ».• 

Une tombola comportant de nombreux 
lots sera offerte à l'issue du concert, 
aux amicahstes présents, muma de leur 
carte de 1936. Première* 4 fr.. 2e 8 fr. 

Un automobiliste Croisian, victime d'un 
accident. — Une collision s'eat produit* 
à La Capelle entre une automobile pilo
tée par M. René Lefebvre. herbager à Mal-
rieux, et un camion automobile traînant 
une remorque, conduit par M. Léon Wyf-
fels. de Croix. M. Lefebvre subit une forte 
commotion et souffre de nombreuse* 
contusions. M. Wyffels porte de* égra-
tignures. Les deux voiture» sont très en
dommagées. 

A LA NOUVELLE DROGUERIE 
M. HOUREZ, 23, RUE KLEBER, 23 
(Ne p a s confondre ) . Stock de Papiers -

Pe ints , dernière* n o u v e a u t é s . Bas prix . 
Couleur*, Verni*, de toute Ire qual i té . 

Complet?? Complet?? 

Quoi, COMPLET? 
• o 

Sociétés et Comités 
l.IiOl"PEMEXT ARTISANAL DE ROUBAIX-

LAMKOt ET LEURS CANTONS. — Ce diman
che 1er mars de 8 h. à 11 h. permanence au 
siège. 67, rue des Fabricants. Renseigne
ments sur toutes questions intéressant ies 
artisans. 

COMBATTANTS BELGES. - Ce jour 1er 
mars au siège. l'J6. rue de la Gare de 10 h. 
à midi, service de secrétariat et de trésorerie 
pour toutes demandes ; cotisations ; remise 
des cartes fédérales. Le prochain service de 
secrétariat aura lieu le 15 mars par sujte de 
la remise de la Croix d'honneur à MM. Van-
ilerreaghen et Doyen, président et secrétaire 
de l'U.N.C. du Blanc-Seau de Tourcoing, que 
vient de leur décerner la F.N. des Combat
tants Belges, et dont la remise officielle sera 
faite par M. Alphonse Delos, président de 
la F.N.C. de Roubaix. 

AMICALE DES ANCIENS MILITAIRES 
BELGES. — Le service de secrétariat fonc
tionnera ce Jour dimanche au slèsre. café de 
la Rotonde de 10 h. à midi oo le secrétaire 
se tiendra a la disposition des membres pour 
tous renseignements. 

Madame Germaine de Rouen 
recevra Buffet-Hôtel Gara de LUI* 

du 21 au u Mars inclus. 
?2591 

U n vol d a n s u n e auto. — Vendredi, 
vers 18 h., u n malandr in a dérobé deux 
val ises d'échanti l lon, d a n s l 'automobile 
de M. Albert Sutter, 25 ans. voyageur d e 
commerce , à VertXîa lant (Seine-et-Oise) , 
laquelle se trouvait en s ta t ionnement 
devant l 'habitation de M. V Duforest , 
rue d u 11 novembre, à Croix1. Le "pieMCI- ' 
dice c o m m i s à M. Sut ter e s t d e 1 500 fr 
Enquête. - •• 

o 

ALCAZAR. — Shlrley Templ* d a n s 
C'EST POUR TOUJOURS, f i lm s e n t i 
mental . — ANTONIA, Romane* Hon
groise, avec F. Gravey et Larquey. — 
ACTUALITÉS. 

0 ^ — 
Amical» Voltaire. — C'est aujourd'hui 

dimanche, à 15 heures, qu'aura lieu, salle 
municipale des fêtes, le grand concert 
annuel avec le concours d'élèves de l'écol* 
de Jeunes amicalistea. de la sect ion fémi
nine de gymnastique de la F.AX..C. d'ex
cellent» musiciens, de la section théâ
trale, qui interprétera une belle comédl* 

quatre actes : c Le gendre de Mon
sieur Poirier ». de E. Augier et J. San-
deau. A l'issue du concert, une brillante 
tombola, comportant de nombreux lot» 
importants, sera of ferte aux amicaliate» 
présent* munis de leur carte de 1936. 

Prix des place* : Première», 4 fr. ; se
condes. 3 fr. 

Clique scolaire d w amical»» la'qu**. — 
Aujourd'hui dimanche à 0 h., cours des 
élèves clairons, tambours : à 10 h., répé
tit ion générale. Lundi 2 mars A 19 h., salle ' 
de* œuvres sciales. place de la Républi
que, réunion de commission. 

Anc iens Combat tants Républicains. i 
L'assemblée générale des A.C.R. de Croix 
et de Fiers aura lieu d i m a n c h e 1er mars , 
à 10 h., au siègel, chez M. Delacenserie 
Seigneur, rue H. Ghesquière, à Croix 
Ceux qui n'auraient pas eu leur carte 
de 1936, sont priés de la réclamer lors 
de la réunion d u 1er mars , a u siège. 

Parmaeien de service. — D i m a n c h e 
1er mars . Leuridan, rue de Lille. 

Etat civil. — Décès : Coene Cyrille, 
70 ans . Journalier, rue Berthelot , 31. 

F A M I L I A MARTHA 
r mm B»JB • • _ • ^ E G O E R ^ 

dans SYMPHONIE INACHEVÉE 
LE8 FILLES DE LA CONCIERGE 

S O C I E T E S S P O R T I V E S 
SUPPORTERS. — Groupa > tan» Souci , : 

Le Racing aura enaore de rudes assauts a 
subir avant la fin de la saison surtout A 
l'extérieur, pour tenir sa place de premier. 

Afin de poursuivre le but qu'il s'est tracé, 
le -Comité des • Sans Souci • organise les 
déplacements de Bouloirne. Amiens. Calais et 
Rouen. Les personnes désireuses d'accomplir 
ces voyages en compagnie des membres du 
club de supporters trouveront au siège • Café 
du Celtic •, i l . rue Pierre-Motte, tous ies 
renseignements. — Une permanence fonc
tionne le mercredi de 19 h. 30 * 21 h. Les 
inscriptions pour Boulogne sont reçues au
jourd'hui. 

VOTRE MONTRE BIEN R E V I S C E i n f r 
Duhamel-Lard*, 14, r u * E p e u l e l U N 

NATATION. — Swimmin*-Cluh : Avant de 
commencer son entraînement d'été, le S.C. 
Roubaix met en compétition entre tous >.s 
membres actlls du club un challenge. La for
mule en est des plus Intéressante, car elle 
permettra S tous de pouvoir accéder aux 
premières places et l'émulation sera certai
nement aussi grande que lors de la compéti
tion de la coupe Nervia. disputée l'an der
nier, s ix équipes de s nageurs sont actuelle
ment inscrites pour prendre paît A ce chal
lenge qui se disputera principalement dans 
les courses suivantes : 100 m. brasse puis 
nage libre ; 66 m. dos ; 5 x 66 m. nage libre 
3 % 68 m. trois nages et 4 x 66 m. dos. 

Tout membre du club peut actuellement 
former une équipe d* 5 nageurs, pourvu qu'il 
en donne la composition A la commission 
sportive du club avant 19 h. le jeudi & mars 
Jour de l'épreuve. 

WASQUEHAL . 
Habitations A bon maroh». — Un* im

portante réunion d u groupement d** 
bénéficialrea d'habitation» A bon marché 
(lois Loucheur e t Ri bot) aura l i eu a u 
jourd'hui dimanche, A 10 h., salle d** 
fête* de la mairie. 

M. Hanlcotte. président de la Fédé
ration du Nord, entretiendra les membre* 
d u groupement de 1* suite donné* a u 
projet de loi Mendès-France. 

Tou* les bénéficiaires d'H.B.M.. m e n u 
ceux qui n'auraient pas reçu de convo
cation individuelle, «ont Invités A assister 
A cette réunion. 

Conseil d* Révision. — Les convoca
t ions individuelles des Jeunes conscr i t s 
de s c lasses 1935 B et 1936 A e t dea 
ajournés de s c lasses précédenets vont 
être remises i n c e s s a m m e n t aux intéres
ses par les services d e police. Les opéra
t ions se dérouleront à l'Hôtel de Ville d e 
Roubaix l e mercredi 11 mars , à part ir 
de 10 h. 30. Les intéressés qui, par er- ' 
reur ou omiss ion n e sera ient p a s m i s e n 
possess ion de leur convocat ion indivi
duelle, sont priés de s'adresser à l a M a i 
rie 2e guichet . 

LEERS 
Assurance» social»». — Ce Jour, diman

che, de i l h. A 13 h., au < Foyer Popu
laire », 2. place de l'Eglis», permaruœo» 
«ou* la direction de M, Arthur Willequat, 
paiement des prestations et rensaum*. 
ment* divers. - a — 

L*» «oq«. — Chez Jules Pluquet-Dea-
met, 8. rue de l'JBgll**, aujourd'hui di
manche, partie de coq* américain», S d* S 
mort pour 200 fr ; paire de plaisir A 
50 fr. Les Ambulant* de Leer* contra Dea» 
bonnet de Lys. Au parc A 16 h, 

•toul**. — Aujourd'hui à U I I , caHnUm» 
le tournoi de boule* organisé par 1* Car
d e Saint-Louis. Le* partie* a* déroulerons 
dans la boulolre d* la ru* du Cimetière. 

Club du Chien Mf*it**ur. — La c lub 
donnera aujourd'hui de 8 h, A midi, chas 
Marcel Catteaux, ru* Victor-Hugo, une 
aéanoe de drasaag*. 
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